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Po u r  m o i  q u o i . . .

…  M a ka ya

Je m'étais juré, moi Makaya, de ne plus me mêler
des bagarres des hommes politiques de chez nous.
Tout simplement parce que, j'ai constaté, comme
tout le monde, qu'ils font tout sauf de la politique
quoi.
Tenez, depuis un certain temps, beaucoup de nou-
velles nous parviennent d'ici et d'ailleurs sur les
choses du pays. J'entends ici et là, à travers la
presse locale et internationale que nos dirigeants,
ministres, directaires, et parfois simples citoyens
sont victimes de violences verbales et parfois phy-
siques de la part d'autres Gabonais. Tous ces
actes, dit-on, seraient perpétrés par la disapora
constituée de nos enfants partis poursuivre leurs
études supérieures à l'étranger et appuyés par
des adultes installés là-bas. Paris et Washington
seraient, dit-on, particulièrement actives dans ce
domaine.
Je l'ai toujours dit et je le répète, la politique, c'est
le cadet de mes soucis. Dans mon petit village
sans eau ni électricité, je me contente du strict
minimum que la nature généreuse du Gabon
m'offre et je me porte pas mal. Mais lorsque j'ap-
prends que là-bas, en terre étrangère, dans des
pays amis, les Gabonais s'entre-déchirent, se ba-
garrent en plein monde, pourchassent, insultent
et bousculent leurs dirigeants comme des moins
que rien, des pauvres types, je dis, "avec ça-là,
c'est le Gabon naguère respecté qui prend un sé-
rieux coup ".
Chaque Gabonais a le droit  de manifester et ex-
primer ses convictions politiques. Mais pas dans
l'intolérance et la haine de l'autre. Et puis, le com-
bat c'est ici au pays quoi...   

E C O N O M I E
P R E  :  ÉC H E C  I NTE R D I T  !Les
intervenants
à
une
conférence
sur
les
solutions
poursortir
de
la
crise
économique
et
financière,
le
week-end
der-nier,
ont
insisté
sur
la
nécessité
de
réussir
à
tout
prix
la
miseen
œuvre
du
Plan
de
relance
économique
(PRE)
pour
s'évi-ter
des
lendemains
incertains.

FA I T  D IVE R S
M E U RTR I E R  D E  LA  J E U N E  VAN E S SADes
cinq
personnes
placées
en
garde
à
vue,
c'est
Nestor
Pan-gou-Mbadinga,
21
ans,
qui,
selon
les
conclusions
des
en-quêteurs,
se
révèle
être
l'auteur
du
meurtre,
précédé
du
violde
Vanessa
Gnangoua
Ngondo,13
ans,
à
Essassa
(Ntoum)
le19
juin
dernier.
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U O B  :  L E  S N E C  À  L 'AR RÊTLes
adhérents
du
Syndicat
na-tional
 des
 enseignants
 cher-cheurs
(SNEC)
section
UOB
nedispensent
plus
de
cours
depuislundi.
Il
devrait
en
être
ainsi,
an-noncent-ils,
 aussi
 longtempsqu'ils
n'auront
pas
obtenu

sa-tisfaction
totale
de
leurs
reven-dications.


A la suite d'une plainte déposée par un Franco-Gabonais, une juge d'instruction fran-
çaise vient de décider d'enquêter sur d'éventuelles crimes contre l'humanité en rapport
avec les violences consécutives à l'annonce des résultats de l'élection présidentielle
du 27 août 2016. De quoi faire réagir le gouvernement qui, à travers un communiqué,
dénonce "l'aventure ambiguë” de deux avocats et souligne qu'"aucun tribunal sérieux
ne peut faire prospérer de telles actions”.

C O N DAM NÉ  À  10  AN S  D E  P R I S O NReconnu
coupable
de
vol
avecviolences
(des
faits
qui
remon-tent
au
16
août
2014),
ThéodoreMoussoda
a
été
condamné
hierà
10
ans
de
prison,
dont
quatreavec
sursis
par
 la
Cour
crimi-nelle
siégeant
à
Libreville.
63
af-faires
sont
inscrites
au
rôle
de
lasession
qui
vient
de
s'ouvrir.
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Violences post-électorales
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